
Le réseau francophone de Psychanalyse et Neurosciences 
vous invite le

Mercredi 11 octobre 2023
 18h à 20h

à son séminaire à propos de la clinique psychosomatique
accessible gratuitement en ligne*

Jean-Benjamin Stora, Psychologue 
clinicien, psychanalyste et de 
psychosomatique, il a écrit de très nombreux 
ouvrages de psychosomatique dont la 
publication a commencé en 1991. Jean-Benjamin 
Stora est professeur émérite psychosomaticien 
et psychanalyste,  créateur de l’Ecole Psychosomatique 
de la Pitié-Salpêtrière, ancien Co-Directeur Diplôme de 
Psychosomatique Intégrative à la Faculté de Médecine La Pitié-
Salpêtrière UPMC Paris 6, Directeur de l’Institut de Psychosomatique 
Intégrative, ancien Président de l’IPSO «Pierre Marty» et ancien 
Président de la Société Française de Médecine Psychosomatique.

Anaxagore au quatrième siècle avant J.-C., en énonçant son paradigme 
a clivé le corps et l’esprit et ce clivage a donné naissance à la médecine 
allopathique que nous connaissons. A la fin du XIXe siècle, grâce à la 
géniale découverte de Sigmund Freud nous avions enfin un modèle du 
fonctionnement de l’esprit et du système psychique : la Psychanalyse. 
Mais l’esprit et le corps demeuraient clivés théoriquement.  Sandor 
Ferenczi est le premier à avoir posé le problème des patients somatiques 
et de leur fonctionnement psychique. Il fut suivi en France au XXe siècle 
par le Docteur Pierre Marty qui a été mon maître et un ami ; il a avancé la 
première théorie psychosomatique proposant d’expliquer les relations 
entre le corps et l’esprit dans les maladies somatiques. Dans ma 
consultation à l’hôpital de la Pitié-Salpêtrière (1993) j’ai été confronté 
à des patients.es qu’André Green appelle des non-névrosés, des êtres 
sans imaginaire, sans capacité associative et sans névrose infantile. 
J’ai donc développé - et cela a pris de très nombreuses années - la 
psychosomatique intégrative interreliant la psychanalyse des phases 
archaïques de développement, la médecine et les neurosciences. Grâce 
à mon travail avec Michel de M’Uzan j’ai pu développer une nouvelle 
catégorie nosographique celle de l’axe auto conservatif aux côtés des 
névroses classiques et des névroses actuelles. J’ai aussi avancé un 
nouveau paradigme : « l’être humain est une unité psychosomatique ».

Laurent Chiche, Médecin interniste 
et chercheur en immunologie. Il s’est 

consacré à la prise en charge des 
maladies auto-immunes systémiques. 

Investigateur de nombreux essais cliniques, 
il développe une activité de recherche 

translationnelle avec l’objectif d’étudier les signatures 
transcriptomiques pour l’identification de nouveaux 
biomarqueurs ou de futures combinaisons thérapeutique. 
Plus récemment, il a initié le projet de recherche MENTALIST 
(étude longitudinale de la mentalisation de patients souffrant 
de pathologies auto-immunes systémiques) conduit avec 
des psychosomaticiens de l’IPSO. Il est auteur ou co-auteur 
de près de 150 publications ou ouvrages scientifiques.

Au cours des pathologies organiques sévères, le symptôme 
est-il « bête » comme l’a affirmé l’un des fondateurs de 
l’Ecole de Psychosomatique de Paris, ou bien pourrait-
il être considéré, par analogie au travail du rêve, comme 
une véritable création d’un inconscient dont il s’agirait du 
mystérieux 5eme privilège que Freud finit par révéler à 
Groddeck ? A l’aune des progrès considérables du champ 
de la neuro-immunologie (imagerie, biologie…), il est peut-
être intéressant de reposer cette question. Du moins, c’est 
ce que nous tenterons de faire en partant de l’investigation 
clinique de patients souffrants de somatoses sévères de 
nature auto-immune, favorisée par un dispositif en double 
« écoute », jusqu’à la proposition théorique d’un Soi étendu 
qui devrait permettre de rendre intelligible certaines 
des énigmes de leurs trajectoires psychosomatiques.
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